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le refle du tems de notre relAche s'eft

pafle aux prépmatifs de notre départ.

On a vi(ité les Irc'sates, & l'on a fub-

ftitué aux mâts de Hunes & de Perro-

quets les bâtons d'hyver '). Ayant em-
barqué dou'/c vadics ou gcnifîes, (ix ju-

mens, deux poulains, & deux chevaux
hongres, douze chèvres ou chcveraux,
onze truyes <Sc un verrat, quatorze ou
quinze brebis, deux béliers, beaucoup
de poules & canards; le 16 le Mardi.

qui, ourn cmpcchd le Roi de lui accorder fon

rappel aulTitôt qu'il le defiroit. Les Gazcttet

nous ont appris que ce Gouverneur a iié con-

tinué dans le ni£ine lieu.

*) Ce font des petits mâts courts que l'on met au
lieu de ceux de Hune & de Perroquets , lorfque

l'on va naviger dans des mers orfigeufts, ah'n de
donner moins de prife aux vents. Nous ufa-

mes de cette pi£caution, parce qu'aucuns de
nos mniins n'avoient été aux Iles Molouines où
nous allions, A- que notre Cnpitr.ine f^avoit bien
par les Relations & par lui même, que la mer
n'tfl pas tranquille, & que les orages font fré-

quens dani les environs du détroit de Magellan,
où nous allions.

Fin du I. Tome.
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